
 
Les leçons de l’Histoire 
 

Le Parti communiste chinois (PCC) est 
célèbre pour sa méthode : « Cacher notre 
force, attendre le bon moment ». Lorsqu’il 
s’affaiblit, il recherche une alliance avec son 
rival. Les alliances trompeuses du PCC avec le 
Parti Nationaliste de Chine (KMT) par le passé 
révèlent clairement cette technique de survie et 
d’expansion.  
 

Le PCC s’est developpé d’un peu moins de 
1 000 membres à plus de 30 000 membres lors 
de sa première alliance avec le KMT entre 1925 
et 1928. 

 
Lors de la seconde alliance avec le KMT 

durant la guerre contre le Japon entre 1936 et 
1945, le PCC a developpé ses troupes d’environ 
70 000 à 900 000, plus 2 millions de civils. En 
1949, il s’empara de la Chine. 

 
La seconde guerre mondiale fut causée par 

l’agression fasciste et l’incapacité des puissances 
démocratiques à la stopper. La leçon que nous 
en avons tiré est que la conciliation ne 
fonctionne pas. Ne jamais sacrifier les 
principes pour un bénéfice temporaire. 
Nous avons seulement deux choix : soit aller 
dans le même sens, soit s’y opposer. 
 
 
L’espoir d’aujourd’hui : La grande 
force de démissions du PCC 
 

Actuellement, un mouvement de masse de 
démissions du PCC a vu le jour en Chine. Il 
désintègre le dernier régime communiste 
principal restant dans le monde. Cette force a 
secoué tous les Chinois du monde.  

 
En septembre 2005, 4,5 millions de 

Chinois ont déjà publiquement résilié leur 
adhésion au Parti communiste chinois ou à 
ses filliales. Le chiffre continue de grandir au 
rythme d’environ 20 000 par jour. Ce 
phénomène sans précédent libère le peuple 
chinois du contrôle intellectuel que le PCC 
exerce depuis plus de 56 ans. 
 

 
 

Ce mouvement a été déclenché par la 
publication des « Neuf commentaires sur le 
Parti communiste » (série éditoriale de La 
Grande Époque), qui analyse objectivement 
la nature diabolique du Parti communiste, 
l’ascension brutale du PCC, et ses 
méthodes pour survivre et grossir, basé 
sur de nombreux faits historiques. Cette 
publication a reçue la récompense « Asian 
American Journalist Award ».  
 
Les choix possibles pour Hu Jintao 
(nouveau dirigeant du PCC) 
 
1. Devenir « le Gorbachev chinois », et établir 
un état démocratique sans le PCC ; ou… 
 
2.  …Suivre ses prédécesseurs, et entrer dans 
l’Histoire avec le PCC comme « un Ceausescu 
chinois ». 

 

 
 

Un monde sans le 
Parti communiste 

chinois 
sera plus sûr 

 

 
 

“Neuf commentaires 
sur le Parti communiste” 

 
a éveillé des millions de Chinois à 

démissionner du PCC. Comme eux, visitez : 
 

http://declaration.epochtimes.com 



 
L’ascension de la Chine est elle 
bonne ou mauvaise pour le monde ? 
 

La Chine a un héritage de 5 000 ans 
d’histoire et plus de 1,3 milliard d’habitants. Ses 
contributions à la communauté mondiale 
seraient bonnes si elles n’étaient pas sous le 
contrôle du Parti communiste chinois. Pourquoi ? 

 
L’existence du Parti communiste 

chinois (PCC) est une menace pour la 
liberté et la paix dans le monde. Le PCC est 
une force noire qui défie l’humanité et les lois de 
la Nature. Cette caractéristique fait que le PCC 
recherche toujours des moyens d’existence.  

 
La croissance du PCC est un 

processus d’accumulation de toutes les 
formes de méchanceté dans l’Histoire 
humaine. Il ne respecte jamais un principe 
moral. Le seul principe auquel le PCC reste fidèle 
c’est de changer de position selon les besoins 
dictés par sa survie. 

 
La méthode du PCC pour rester au 

pouvoir est de se remplir d’énergie en 
lançant des luttes internes (telles que des 
mouvements politiques) ou externes (comme 
des menaces avec Taïwan). 60 à 80 millions de 
personnes sont mortes de façon non naturelle 
pendant ses 56 années de gouvernement. Le 
PCC maintient son contrôle en utilisant la terreur 
de la violence et  des tueries au hasard. 
 
Le Parti communiste chinois a-t-il 
changé ? 
 

Après le massacre de Tiananmen en 1989, 
le monde démocratique occidental a appliqué 
une politique « engagée » envers la Chine. 
Derrière ce geste résidait l’espoir que les 
conditions des droits de l’Homme en Chine  

 
s’améliorent tandis que les Etats-Unis 
d’Amérique coopèrent avec la Chine 
commercialement. 
 

Aujourd’hui, l’économie chinoise 
dépend principalement des 
investissements étrangers. Au lieu 
d’améliorer la démocratie de la Chine, la plupart 
des corporations étrangères s’adaptent à la 
politique intérieure du PCC dans l’intérêt de leurs 
bénéfices commerciaux, ou même aident le PCC 
(directement ou indirectement) à freiner les 
droits de l’Homme et la liberté. De grandes 
sociétés comme Cisco, Nortel, Yahoo et Google 
aident même la Chine à superviser et contrôler 
l’Internet avec des moyens policiers. 
 

De la persécution du Falun Gong jusqu’à 
aujourd’hui la menace d’armes nucléaires contre 
les USA, il est évident que la nature totalitaire 
et violente du PCC n’a pas changé, malgré 
ses concessions sur la propriété privée et le 
semblant de justice. Il s’est simplement 
transformé de communisme en nationalisme 
dans les deux dernières décennies. 
 

Avec sa croissance économique et sa 
puissance militaire, le PCC a pressé les nations 
démocratiques à adopter sa politique de 
suppression des droits de l’Homme et de liberté. 
Sous la pression, le gouvernement islandais a 
interdit l’entrée en Islande des pratiquants de 
Falun Gong pour manifester lors de la visite de 
Jiang Zemin en juin 2002. La France, 
l’Allemagne, des élus américains et des patrons 
d’entreprises américains, ont aussi appliqué les 
politiques de la Chine contre les droits de 
l’Homme et de la liberté, pour un bénéfice 
temporaire. L’histoire longue de 16 années 
d’atrocités sans nombre contre les droits 
de l’Homme depuis 1989 prouve que la 
politique « engagée » a été un échec. 

 
Le PCC ne pourra jamais vraiment 

devenir meilleur, il s’auto-détruirait. C’est 
exactement ce qui est arrivé en Europe de l’Est. 
Lorsque le Parti communiste d’Allemagne de 
l’Est a décidé d’arrêter les tueries, le mur de 
Berlin s’est effondré. Ils ont aussi perdu le 
pouvoir lorsque le Parti communiste polonais 
relâcha son contrôle sur les Catholiques après 
que le Pape Jean-Paul II ait fait son discours. 
Dans l’histoire du PCC, à chaque fois que la 
nature humaine de son dirigeant a pris le dessus 
sur la soi-disant « nature du Parti », signifiant 
que sa cruauté ne satisfaisait pas les besoins du 
Parti, il a été rétrogradé, comme par exemple 
Hu Yaobang, Zhao Ziyang, etc. C’est pour cela 
que la plupart des « Secrétaires Généraux du 
Parti » n’ont pas eu une belle fin. 
 
 
La différence entre le PCC et les 
autres Partis communistes 
 

Le Parti communiste chinois a hérité 
des pires éléments de 5 000 ans de 
civilisation en Chine, et a appris les leçons 
des Partis communistes russe et d’Europe 
de l’Est. C’est pour cela qu’il est dévié et 
trompeur. La Chine a manqué d’une force 
religieuse puissante pour s’opposer au contrôle 
intellectuel du PCC. Dans les pays occidentaux, 
le rôle de la religion a été très systématique, 
organisé et puissant, et cela a grandement miné 
le contrôle communiste. En Chine, les forces 
religieuses traditionnelles (bouddhistes, taoïstes, 
et confucéennes) sont désorganisées.  
 
Pour lire les “Neuf commentaires sur 

le Parti communiste”, visitez : 
 

http://lagrandeepoque.com/jiuping 


